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Parmi les mieux préservés d’Afrique, sur la côte nord-est du Kenya se 
trouvent quelques îlots dont la capitale est inscrite au patrimoine mondial 
de l’Unesco. 

Très musulmane et très accueillante, la ville de Lamu, qui a donné son nom 
à l’ensemble des îles, est considérée comme le  berceau de la civilisation 
swahilie. Elle ouvre ses ruelles sur de spectaculaires maisons où l’on 
découvre des influences perses, arabes, indiennes, européennes et 
chinoises. 

Parmi les îles les plus attirantes, Kizingoni est à quarante minutes de bateau 
de Lamu, des petites barques de pêcheurs, qui peuvent également vous 
emmener plonger dans l’immense aquarium tiède qu’est l’océan Indien. 
Infinie et vierge, avec une légère brise rafraîchissante et une eau 
transparente, la plage s’offre aux quelques Robinson qui occupent les cinq 
villas sans servitude, mais avec un personnel vigilant et un luxe raffiné. 
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Vielle ville de Lamu 
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5 Villas  

Une maison centrale fait office de restaurant où l’on déguste à n’importe 
quelle heure du jour ou de la nuit une cuisine exquise et saine à base de 
produits de la mer et de fruits exotiques, de curry de poissons, servis avec 
art et gentillesse. 

Très britannique, l’English breakfast est particulièrement soigné. Mais on 
peut disposer de sa propre cuisinière, si, comme certaines célébrités, l’on 
veut à tout prix rester à l’abri des regards et batifoler dans sa piscine privée. 

Dans leur simplicité, les villas sont d’un grand raffinement, avec de belles 
terrasses et un joli mobilier de style colonial. Pour certaines, la salle de bains 
est même pourvue d’une baignoire et l’électricité fonctionne 24h/24h.  

Une intendante veille au bien-être des hôtes et propose les menus ou les 
activités. Elle organise des croisières en bateau, des excursions, comme celle 
de Lamu, du joli village swahili de Kipungani, des ruines de Takwa. Mais 
également des séances de kite-surf, de ski nautique ou encore des sorties 
en mer pour plonger ou pêcher de gros poissons. 

 

4 ou 5 chambres avec piscine privée 
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Lamu, patrimoine de l’Unesco 

Lamu ou Lamou désigne à la fois l'archipel, l'île principale de l'archipel, 
surnommée parfois la petite Zanzibar et le nom de la ville principale de 
cette île. 

L'archéologie n'a pu déterminer avec précision la date de fondation du site 
de Lamu, mais on estime qu'elle a été fondée autour du XI siècle. Lamu 
n'est pas la plus ancienne ville de l'archipel de Lamu, il s'agit de Shanga, 
de Pate et de Manda, toutes trois apparues vers le milieu du VIIIe siècle.  

Lamu est une ville swahilie dont l'histoire est semblable à celle de ses 
voisines: elle fut fondée par des habitants de la côte, locuteurs d'une langue 
bantoue, qui adopta l'islam sous l'influence des marchands arabo-persans 
qui fréquentaient le littoral est-africain et s'y établissaient parfois et y 
concluaient des intermariages, attirés par les opportunités commerciales. 
Comme Pate, Mombasa, ou Kilwa, Lamu était une cité État peuplée de 
Swahili et ouverte à la fois sur les échanges de l'océan Indien et l'arrière-
pays continental. Vers 1812, à la suite de la bataille de Shela, elle passe 
sous la protection de la dynastie Busaidi d'Oman. Depuis les années 1970, 
les travaux historiques et archéologiques ont démontré que Lamu, comme 
les autres cités swahili, n'a pas été fondée par des colons arabes ou 
persans, mais résulte bien d'une adaptation des populations africaines 
locales à l'environnement naturel et commercial de la côte orientale de 
l'Afrique, à laquelle se sont ajoutés l'adoption précoce de l'islam et un 
métissage d'influences africaines, arabo-persanes, voire indiennes. 
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La vieille ville de Lamu, qui est le plus ancien et le mieux préservé des lieux 
de peuplement swahilis en Afrique de l'Est, conserve ses fonctions 
traditionnelles. Construite en roches coralliennes et de bois de palétuvier, la 
ville se caractérise par la simplicité de ses formes structurelles, enrichies 
d'éléments comme des cours intérieures, des vérandas et des portes de bois 
sculptées avec soin. Siège depuis le XIXe siècle de grandes célébrations 
religieuses, Lamu est devenue un centre important pour l'étude des cultures 
islamique et swahilie. 

L’architecture et la structure urbaines de Lamu démontrent de manière 
vivante les influences culturelles venues d’Europe, d’Arabie et d’Inde qui s’y 
sont mêlées pendant plusieurs siècles, utilisant les techniques swahilies 
traditionnelles pour donner naissance à une culture bien distincte.  

L’expansion et le déclin des ports maritimes sur la côte d’Afrique de l’Est et 
les interactions entre les Bantous, les Arabes, les Perses, les Indiens et les 
Européens représentent une phase culturelle et économique importante de 
l’histoire de la région, qui trouve son expression la plus remarquable dans 
la vieille ville de Lamu.  

Son rôle de pôle commercial et l’attrait qu’elle présentait pour les érudits et 
les professeurs conférèrent à Lamu une importante fonction religieuse dans 
la région. Elle demeure un important centre d’éducation de la culture 
islamique et swahilie. 






